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SUPERSES 
ARÔMES... 


COME 
ON HERE, PETITE 
FLEUR DE LUNE... 


DAMNED ! 
PLUS D'ALLUMETTES... 


» z 


disant 

1éricains, 
€ d'Indépendance 
ntaient d'arracher 


TIENS, 
BEAU GOSSE... 
ET VA VITE LA 
REJOINDRE ! 


Les Américains et (es Espagnols 
cohabitaient, même si ce n'était 
pas le grand amour 


Remplacer les Espagnols 
ne serait pour eux 
qu'une formalité 


L'amour, cette bonne blague 


/ HOLA ! 
L'AMERICANO ! 


TU 
CHERCHES QUOI ? I s'imaginai 
L'AMOUR ? C'EST PAR | que les Cubains [es 
ICI EE SE accueilleraie 
E ! , à bras ouvert 


TU SAIS 
CHRISTIE 
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LES 


SIL nu * 


GOOD EVENINGE, 
EVERYBODY !/ a 


ON NE 
JE TE JURE QUE 
NES MÉLANGE PAS LES 


L 4 PLAISIRS CHEZ 
BIEN PLEINE... E CHRISTIE... 


LAISSEZ-Moi 
PASSER, C'EST MON 


PENSEZ-VOUS 
QUE L'ESPAGNE À DÉCLARÉ 
LA GUERRE AUX ÉTATS-UNIS 
EN COULANT L'USS 
MAINE ? 


OUI. LE JOURNAL 
DE MONSIEUR WILLIAM 
RANDOLPH HEARST 
QUI... 


x Bi 
a 


\f 
Lu p  i 


k 


T'INQUIÈTE P: 
MON G TU F 
PAR ME PARLER 
ILS FINI 
TOUS PAR ME 


EFFECTIVEMENT, 
JE TRAVAILLE AU 
NEW YORK JOURNAL 
ENCHANTÉ ! 


ÇA FAIT TOUJOURS DU 
BIEN DE RENCONTRER DES 
COMPATRIOTES 


EXCUSEZ-MOI, 
J'AI CRU COMPRENDRE 
QUE VOUS ÉTIEZ 
AMÉRICAIN 


SACRÉ coup 


UR POUR NOUS, ) 4° 
N'EST-CE PAS 


VOUS SAVEZ NN 
CE QUI À PU SE } 
PASSER P 


ÇA ME SEMBLE 
ÉVIDENT, NON P LES 
ESPAGNOLS ONT FAIT SAUTER 
L'USS MAINE PENSANT QUE 


LINDSEY McVIE; 
ENCHANTÉ. 
By JE NE VOULAIS 
PAS ÉCOUTER, MAIS 
JE VOUS AI ENTENDU 
DIRE À CE MILITAIRE 
QUE VOUS ÉTIEZ 
JOURNALISTE... 


MAIS C'EST 
TOUT LE CONTRAIRE 
QUI VA SE PASSER, 

CROYEZ-MOI ! 


CE N'EST PAS 
BON POUR LES 
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” DANS UN 
PREMIER TEMPS, 


D. C'EST sûr 


FA 


MAIS PAR LA SUITE, 
QUAND LES ESPAGNOLS 
AURONT QUITTÉ L'ILE, CE 

SÉRA TOUT BON ! 
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dE SUIS ICI 4 4 
DEPUIS PLUSIEURS 
SEMAINES... 
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JE VOUS OFFRE 


VENEZ, À CETTE 
HEURE-CI LES CUBAINS NE 
ONT PAS LEVÉS. IL FAUT ALLER 

AU GRAND HÔTEL 


- +. ÉT J'ENVOIE 
RÉGULIÈREMENT DES 
REPORTAGES SUR LES 


CONDITIONS DE VIE ÉPOUVAN- 
TABLES QUE LES ESPAGNOLS 


FONT SUBIR AUX 
CUBAINS. 


NOUS QUITTERIONS AFFAIRES... AH, TENEZ, C'EST LA ! 
VENEZ, ILS ONT D'EXCELLENTS 


WHISKEYS ET MÊME DU BOURBON. 


TOUT DÉPEND  “# 
DE QUELLES AFFAIRES \ 
VOUS ÊTES SUR L'ILE POUR ) 
D. LE BUSINESS P 4 


OUI. JE SUIS 
VENU POUR TENTER DE 
D VENDRE DES MACHINES 
À FABRIQUER LES 


AH MOINS QUE VOUS NE - 
PRÉFÉRIEZ LE RHUM. hr 
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OH, MOI, 
VOUS SAVEZ, 


CIGARILLOS 


ALORS, 

VOUS PENSEZ 
BIEN QU'UNE GUERRE 
NE VA PAS LES 

ARRANGER. 


VOUS ALLEZ 
VITÉ VOUS Y FAIRE 
CROYÉZ-MOI ! 


7 UNE MACHINE ? 
MAIS POUR QUOI 


EH BIEN 
POUR FABRIQUER 
DES CIGARILLOS ET 


CE QUI S'ES 
SÉ HIER SOIR. 


C BAGAGES. , 
+ 
Me 


F” ET LAISSER 
LA PLACE AUX 


D, AMÉRICAINS... 
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ILS PAIERAIENT 
CERTAINEMENT CHER 
POUR SE DÉBARRASSER 

- D'ELLE.. 


À = JE PENSAIS 
QU'ILS ALLAIENT ENFIN 
COMPRENDRE QUE NOTRE 
AVENIR N'EST NI AVEC LES 
'AGNOLS, NI AVEC 
LES AMÉRICAINS... 


DORA 
PORTÉRO. 
DÉJA DE 
RETOUR P, 


MAIS RIEN 
N'Y FAIT ! 


JE NE SAIS PAS 
CE QUE JE DOIS FAIRE POUR 
LES CONVAINCRE QU'ILS FONT 
FAUSSE ROUTE. 


Je pense que Rosaña 
Portero était vraiment 
appréciée de ses employés 
Au grand désespoir de sa 
grand-mère qui n'avait 
jamais compris pourquoi 
l'esclavage avait été aboli 


, OUI, ISMAËL. 
ET J'AURAIS MIEUX 
FAIT DE RESTER 


ICI 


> S'ILS VEULENT 
= S'ENTRE-TUER ET FAIRE 
NOTRE ÎLE SAUTER LEURS NAVIRES, REMETTEZ-VOUS 
N'EST PAS UN CHAMP. QU'ILS AILLENT LE FAIRE AU TRAVAIL. 
DE BATAILLE CHEZ EUX ! 


VOUS PENSEZ 
QU'IL VA Y AVOIR 
LA GUERRE ? 


BIEN SOR ! 

_LES AMÉRICAINS NE 
RÊVENT QUE DE ÇA POUR 
VENDRE LEURS 
JOURNAUX / 


TRTIENNIEZ" TE Sr nu] 
! MÊME sl 
£ ? L'AUGMENTATION 
g fe marEs 4 Na DES TARIFS DOUANIERS 
SON à \ D, =) AMÉRICAINS NOUS A FAIT DU MAL, 
CE N'EST PAS UNE RAISON POUR 
LEUR LIVRER NOTRE TERRE 
SUR UN PLATEAU ! 


Seule {a proprièté 
familiale portait 
encore les stigmates 


gÜrieux. 


SONT PERSUADÉS 
LA SEULE SOLUTION 
NEXION PURE ET SIMPLE 
UNIS POUR NOUS 
LE MARCHÉ AMÉRICAIN 
DU SUCRE pre 


presque d 


portait 


passé el « 
sa 
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GUSTAVO ! 
DESCENDS ! 


INUTILE 
DE HURLER COMME 
ÇA; ROSALIA 


TON FRÈRE 
EST PARTI. 


OÙ PLUTÈT, 
IL N'EST PAS RENTRÉ 
HIER SOIR. 


À CROIRE QUE 
LA VIE, ET PLUS ENCORE 


LA MORT, NE T 'ONT 


RIEN APPRIS. 


7 AH, TIENS, 
{ |L Y AVAIT LONGTEMPS 


JOUE PAS 
€ JALOUSIE, À 
ALIA = 
< MÊME MORT ET 
< ON DIRAIT ENTERRÉ DEPUI ) 
TON PÈRE. ET QUANO TU CONTINUES À DÉTESTER 
ON SAIT OÙ ÇA L'A TON FILS DE TOUTES 
MENÉ... TES FORCES, 
: N'EST-CE PAS P 
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REVIENS /C! / 
JE T'INTERDIS DE ME PARLER 
COMME ÇA ! 


JE SUIS A 
TA GRAND-NÈRE, VS 
TU ME DOIS LE = 
RESPECT ! 


CR 
ÉT POURQUOI P CS L 
Pare 
A 2720 


POUR QUE 
TU ME TRAITES 
COMME UNE MOINS 
QUE RIEN ? 


RAPPELLE-MOI Lan 
QUI GÈRE TOUTES LES SAN 
AFFAIRES DE CETTE FAMILLE { f\ HU 
QUE TU AS LAISSÉES À \ j\ \ 


L'ABANDON DEPUIS £ 
VINGT ANS ?P _g - 
> MEL 


e 


MA MÈRE 
ÉTAIT COMME TOI 
ÉLLE AUSSI DÉ 


SON ENFANT >| 


ei 


PE 
CE MA 


TU CROIS VRAIMENT L à 

QUE JÉ VAIS CONTINUER À ME A (! » À ; TU ME SOÛLES 
UT LE BOULOT PENDANT 4) ÉT JE ME SUIS DÉJA CUITI 
Ÿ E £) HIER SOIR. ALORS... 


m à 


JE T'AVAIS 

DEMANDÉ D'ÊTRE AVEC MOI 
DONNER PLUS DE POIDS A 
OTRE POSITION ! | 


BIEN SCOR. 
CASTELLANO ÉTAIT UN 
ANCIEN FORÇAT VENU D'ESPAGNE 
FAIRE FORTUNE À CUBA. IL À TUÉ MON 
PÈRE APRÈS AVOIR FORCÉ MA MÈRE 
N À LE QUITTER POUR VIVRE / 
£ AVEC LUI : 


TU SAIS DE QUOI 
IL S'AGIT, N'EST-CE PAS; 
GRAND-MÈRE ? 


ILS ONT FUI 
CUBA APRÈS AVOIR DÉTRUIT 
MA FAMILLE. C'ÉTAIT LA MOINDRE 
DES CHOSES QUE LEURS TERRES 
ET LA FABRICA NOUS 
REVIENNENT... 


,, ALORS, DE QUOI 

S'AGIT-IL ? DANS QUELLE 

SITUATION T'ES-TU ENCORE 
FOURRÉ ? 


pr POURQUOI 
AMARICA p1 CI : 
TÉLLANO ATAIT mi T f vous 
Tu AY @PA@GNOL P KR L A / ra CE 
PEU IMPORT A G 1 L Le | LE à | h - rl AIN j A À CUISINE Q 
FAUT DACOL | Fe Ù * f da Û JE Ni 
L À AC NE F 
À FAIRE 


ILS 
ÊTABLIS LA-BAS 


CINQUANTE = > 
f'ARD POUI CARLOS, 
TARD - -MOI 

LE CHEVAL DE 


GUSTAVO 


VIENNENT PROBABLEMENT 
D'UN PLANTEUR f 
JALOUX 


EL] 
\Ras Le 


\l) NS : 
| \NS N | : £ VEN 
TE RENDRE UTILE, GUSTAVO, 
IL FAUT ALLER CHERCHER LES 
NOUVELLES BOÎTE & FLOR 6 : Al 
POUR L'EUROPE \ 7 ne 4 Eu” VOTRE FRÈRE 
D E M7 EST AU COURANT P Ÿ 
IL NE VA PAS ÊTRE À 
CONTENT . 


” 


ROSAL/A / 


EH BIEN, 
DITÉS-LUI DE PASSER 
SÉS NERFS SUR L'AMÉRICAIN 


PLANTÉ DEVANT nn. 
N 
SM (/vamos 7) | 


REVIENS IC! ! L } 114 j = 


EXCUSEZ-MOI, We 
MADAME PORTERO, 
VE NE VOULAIS PAS 
VOUS FAIRE 
PEUR, JE. 2 


> RE JE SUIS MeviE, ; 
= Y MCVIÉ, JE REPRÉSENTE 
| LA FIRME COOPER INC, DE NEW HAVEN, 
ÉT JE VENAIS VOUS VOIR... 


VOULU M'ÉCOUTER' 
© NOUS 
EN SOMMES 
AUJOURD'HUI ! 


_ CELA N'A RIEN À VOIR. TU SAIS J 
E LES 
UE LES INDÉPENDANTISTES C'EST CE QUI S'EST 


NT LES PROPRIÉTÉS DES | DASSÉ CHEZ DE LA FUENTE 


ET CHEZ PARRAS. 


TAIS-TOI, 
SALE NÉGRO ! 

JE NE SAIS PAS 
ME REÉTIENT 


JE TE RAPPELLE 
QUE L'ESCLAVAGE MORT SUR LES PÉONES 


CETTE ÎLE ! 


ü 
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MAIS NOUS 
NE SOMMES PAS \ 
PARTISANS DE 
L'ESPAGNE ! 


OÙ ÉTAIS-TU 
PENDANT QU'ILS 
METTAIENT LE 
FEU ©? 


TU DEVAIS 
ENCORE TE 
TAPER UNE DE TES 
NÉGRESSES DANS 
TA CASE ! 


6 TU N'AS PLUS A 
LE DROIT DE VIE ET DE C'EST BIEN 
DOMMAGE... 


À ÉTÉ ABOLI SUR QUI TRAVAILLENT LACHE-MOI, 


MAINTENANT. 


21 0 A 


TU AS EU 
DU MONDE AVANT MOI, 
AUJOURD'HUI, 
CHRISTIE P 


QU'EST-CE 
QUE ÇA PEUT 
TE FAIRE ? 


HISTOIRE, DISONS QUE 


| UE LE CONNAIS» CEST 


TOUT. 


DISONS qU'IL 
N'EST PAS ÉPUISANT. IL 
DEMANDE JUSTE À S'ALLONGER 
AVEC LA FILLE ET À SE FAIRE 
DORLOTER EN PLEURANT. 
JAMAIS DE SEXE. 


ET ÇA PEUT 
DURER TOUTE 
LA NUIT. 


ALORS, 
RIEN DU TOUT. 


CELA DIT. 
C'EST UN DRÔLE 
DE CLIENT. 


ENFIN, 
PLUTÈT 
SA FAMILLE... 
ALORS ? 


J'EXIC 
R LE 


CALMEZ-VOUS 
SENORA 
NÉRAL WEYLER 

S DISPONIBLE 
IL NE CONS 
JE NE CROIS OMME LE « : 

CE GAR ! 2 DE LA FAMILLE à a CIE 

COLLABORATEUR 


Ÿ ÉCOUTEZ 
NOTRE ILE TRA J a 
; UNE PÉRIODE ME, : DE DEUX C 
UNE MANUFACTURE © TROUBLÉE - UR RÉTAI 


LA VIOLENCE EST 
PARTOUT, ET VOUS SAVEZ 
QUE LE GÉNÉRAL WEYLER, QUI 
RÉPRÉSENTE L'AUTORITÉ 
ESPAGNOLE, FAIT DE SON 
MIEUX POUR Y 
REMEDIER 


IL NE POU 


T'ATTIRER 
ENNU 


QUE 


BIEN SOR 
JE T'EN AI PRI 
VE NE SAVAIS 
EN FUMAIS TOI AUSS 
C'EST LUI QUI VOUS 
EN APPORTÉE P 


SINON 

MA PROPOSITION 

TIENT TOUJOURS 
MA BELLE / 


JUSTEMENT 
TU NE DEVPAIS 
PAS PLUTÔT ENQUÊTER 
SUR L'EXPLOSION DE 
TON BATEAU P 


TU ÉTAIS 
TELLEMENT ACCABLÉ 
QUAND TU ES ARRIVÉ QU'IL 
A FALLU QUE JÉ TE 
CONSOLE 


ASE PEER S DE VOS 


AMIS PROPRIÉTAIRES TERRIENS 
SOUHAITÉRAIENT NOUS VOIR PARTIR 
POUR FAIRE AFFAIRE AVEC LES 
\ AMÉRICAINS ET SE RENDENT © 
DE COLLUSION AVEC LES REBELLES 
INDÉPENDANTISTES. 


MAIS ILS 
SE TROMPENT Legs RÉVOLUTIONNAIRE 
D'ENNEMIS. VOUDRAIENT NON SEULEMENT "Vous £ 
PRENDRE LE POUVOIR, MAIS Da LA PREMIÈRE 
ENCORE S'EMPARER À ÊTRE VICTIME 
DE VOS TERRES Ce8 ATTAQUI 


on 
MIEUX 


| EN NOMBRE D'HOMMES SON FRÈ 
> ÊT DE NAVIRES FÉMMÉ QUI DOIT ÊT 


SANS PARLER 
DE NOTRE EXPÉRIENCE 


ILS N'ONT JAMAIS 
FAIT DE CIGARILLOS CHEZ 
FLOR DE LUNA. CE N'ÉST 
PAS MAINTENANT QU'ILS 
VONT COMMENCER 
CROYEZ-MOI 
URTOUT 
APRÈS CE QUI S'EST PAGSÉ 
HIER SOIR. 


ED 


AH BON P 
ÉT QUI EST VOTRE 
PATRON P 


C'EST UN 
AMÉRICAIN P 


ÇA SUFFIT L UE N'AI PAS À 
MAINTENANT, MONSIEUR | RÉPONDRE À VOS 
BUCKINGHAM FETES DD QUESTIONS 

PEUT-ÊTRE BIEN 
JOURNALISTE, MAIS C'EST 
UN INTERROGATOIRE DE AM 

POLICE QUE VOUS 


CERTAINEMENT.. 
MAIS, JE... JE SUIS ALLÉ 
OÙ MON PATRON ë : d 2 
M'A DEMANDÉ x 1] | 
D'ALLER.. Ÿ : | ] x NOUS AVONS 
| \ 1 UeL L DE LA RÉSERVE DANS LES 
CHAMBRES DE FERM 
POUR TROIS ANS 
AU MOINS 


Nous avions certaine 
tous noy ratsons d'en 
vouloir aux Porteror 


JE NE VOUS 
SOUHAITE PAS 
LE BONJOUR 

MONSIEUR 


FFE 
[| ATTENDONS QUE 
ul TOUT LE MONDE SOIT PARTI, 
|| MARCELO, J'AIMERAIS VÉRIFIER 
[| p LES STOCKS AVEC TOI POUR A 
|| ME RASSURER. (1 
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VOUS VOYEZ, LES DEUX 
LES CLAYETTES DERNIÈRES ANNÉES 
SONT PLEINES,  ONT ÉTÉ EXCEPTIONNELLES 
4 ET NOUS AVONS DES 
Ps to FEUILLES DE CAPE 


RE carcoN! j se À REVENDRE. 
A REMETTEZ-Moi JE 5 < f 


) >. ÇA. 


ET CELLES-CI 
N'ONT PAS FINI 
LEUR FERMENTATION, LE TABACO DEL 


C'EST ÇA P 
l LEstains en portent < NON, IL Lee SOL EST TOUJOURS 
généra 1, Poid4 toute une vie LES REMETTRÉ ER DANS LES TONNEAUX, 
prof ‘ < durant, D'autres décident 1 BALLES COMME CELLES-CI } DANS L'AUTRE 
de er décharger — SINON: ELLES SERONT il SALLE. 
TROP ACIDES. | | : 


CE N'EST PAS Es 3 S h L | PEUAL 


POSSIBLE x 


LA 


ac 
EE (= 7apil | 


ur I IH 
Si wi ue ; 


cr 


pp” 
7À Le 

, 
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SORTIR D'ICI... 


TELE 


Tam” my) a 
2 ne 


1 ATTENDEZ, : 
VOUS ALLEZ VOUS Es 
{ ASSEOIR LA. 


ii S 


VÉNEZ, NE ” 

RESTONS PAS LA. Ÿ 

TOUT RISQUE DE 
S'ÉFFONDRER 


PROTÉGEZ- 
VOUS LE VISAGE AVEC 
VOTRE FOULARD POUR 

RESPIRER 


D y 
OUI... MERCI. UE. 


ns 
LES POMPIERS SONT P Di RENTRE 
ARRIVÉS. ILS VONT EN HE cs MELLE 
VENIR À BOUT. AIT 


PRENEZ MA MAIN 
JÉ VAIS VOUS AIDER 
OÙ HABITEZ-V. 


TÉNEZ 8O 4 


LE FEU À DÉVASTÉ 


- | L'ATELIER MAIS NE DEVRAIT 
N PAS TOUCHER LE RESTE 
DU BATIMENT. 


” _INFORMER 


JE DIRAIS PLUTO 
APFPABULER ! 


VOTRE 


PATRON 
BANDE 
ER VEULENT 


Â 


CT Al D" UE GUIS LA POUR 
\ARRAAALESSR Nel INFORMER LE PUBLIC 
\ AMÉRICAIN DE CE QUI SE 
À 110 MILES 


ÇA SUFFIT / 


LIEUTENANT, JE 
SÉRAIS CERTAINEMENT 
MORTE À L'HEURE 


ET QUI ÊTES- 
VOUS D'ABORD POUR 
R DE TE! 


EN FAIRE 


AUTANT / 


UV. 


til 


D'AVOIR F 
L'USS MAINE 


LES DEUX CAS 
AU BAR DE L'HÔTEL 
QUE J'AI APPRIS LA 


_ 
L 


REPORTER AU NEW-YORK 
JOURNAL DE WILLIAM 
RANDOLPH 

HEARST . 


DE LA AVANT QUE 
dE vO EN COLLE VOUS ET 


ST ÇA 
T N'OUBLIEZ 
PAS DE REVENIR ME CHERCHER 
LA PROCHAINE FOIS QUE ÇA 


IL N'EN VAUT PAS 
LA PEINE. 


oi ITIEL 


À bien y regarder, La Havane 
est somme toute conune une 
petit ville de province: Tout 
le monde est aw courant de 

tout ce qui s'y passe. 


Les nouvelles vont vite, mais 
pas toujour par Leg chemins 
qu'on aurait cru qu'elles 

emprunteratent 


HEURE 


TAINEMENT 
TRÈS DRÔLE 
ON FAIT AVEC CE 
QU'ON A 


SI JE SUIS 
Si COURT, JE DEVRAIS 
DEMANDER UN 
TARIF RÉDUIT. 


HEY / QU'EST-CE 
QUI TE PREND PF TU N'AS 
PAS EU ASSEZ DE CLIENTS 
CE SOIR OU QUOI P 


OK, COMME TU VOUDRAS; 
SHORTY. TU VEUX QUE JE VIENNE TE 
TENIR COMPAGNIE POUR FUMER 
TON PETIT CIGARE ? 


NON, ÇA VA 
ALLER, MA CHÉRIE 
UNE AUTRE FOIS 

PEUT-ÊTRE... 


TES COPINES ME RACONTES TO 
M'ONT DIT QU'IL ÉTAIT OR 13 AS 
AVEC TOI. 


“ _ 
TU T'ES BIEN UE T'ÉCOUTE. ET - EE <— 
ARRANGÉE POUR QU'IL NE TU VOIS QUE J'AI L 


PUISSE PLUS SE PASSER DE QUOI TOUT e 
DE TOI ! ENTENDRE EL p | 4 | 
E 2 (À | 


angoisse, une vive déceptions = - 1" es 
une intense satisfaction, Tout S > 
est prétexte à senfiuner 


STE - AH; SINON 

; ! a Û STE DES 

COMBIEN DE FOIS = Êe LUNA 

JE T'AI DIT DE NE PAS LUI AUSSI! 
VENIR ICI LE SOIR ! . | 


4 
ENLÈVE-MOI 
TES PIEDS TOUT 
DE SUITE / 


JE VEUX ÊTRE 
LE JOURNALISTE ! 


PARCE QUE 
JE VEUX DEVENIR 
LE PLUS GRAND 

JOURNALISTE. 


JE VEUX QUE HEARST 
ME MANGE DANS LA MAIN 
ET ME SUPPLIE DE LUI ÉCRIRE 
LES MEILLEURS ARTICLES DE 
SON MAUDIT JOURNAL. 


OH RIEN... 


{ ON CONNAÎT LES 


MÉTHODES DE 
TON 80SS. 


CÊÉTTE 
FAÇON QU'IL 
À DE PROVOQUER 
LES ÉVÉNEMENTS POUR 


"LS Il 
US EL DENNENT JE ME DEMANDAIS 


JUSTE SI TU NE FAISAIS 


PAS LA MÊME CHOSE ICI, 
À CUBA... 


UNE FOIS QU'ON 
AURA TOUT DÉGAGÉ, ON 
POURRA DÉBLAYER LE TERRAIN 
POUR MONTER LA CHARPENTE 
DU NOUVEAU SÉCHOIR | 


@ 


RTC x 
s ÇA ALORS, Si 
DR. DE M'ATTENDAIS... 
WE 
v] 


VD) 6 


J UN AMERICANO 
J'ESPÈRE QUE VOUS AVEZ 
UNE BONNE RAISON D'ÊTRE ICI, 

SINON JE VOUS FAIS GRILLER 
AVEC LES RESTES . "5 
DU SÉCHOIR / ee L ISMAËL / 
EN | DÉTACHE CET HOMME 


” MAIS QU'EST-CE 
QUI VOUS À PRIS DE 
REVENIR ICI ? 


7 JE VOUS 
AVAIS BIEN DIT 
DE RESTER À LA 


EN ATTENDANT, L 

NOUS ALLONS MONTRER 

À CET AMERICANO QUE LA 
RÉPUTATION DE L'HOSPITALITÉ c : 
CUBAINE N'EST PAS BA 
SURFAITE ! 7 4 7 ZE d 
: ’ À We: ( À FA 5 VO 
] À SITUATION ÉVOLUAIT 
Al y N NOTRE FAVEUR 


RAISON DE 
PLUS POUR ÊTRE 
EXTRÉMEMENT 
PRUDENT. 


ns 

en VOUS PLAIT, 
Ÿ JE VOUDRAIS UN PEU 
| D'EAU... OU AU MOINS 

REMETTRE MON 


JE SUIS DÉSOLÉ. N 
JE VOUS RAMÈNE 


P224///4191)) 


SON FRÈRE ! 
GUSTAVO ! 


JE NE VOUS 
AURAIS PAS FAIT 
VENIR ICI SI JE NE 
CONTRÉLAIS PAS 

LA SITUATION ! 


HEUREUSEMENT 
QUE PABLO M'A TROUVÉ 
AVANT MA SŒUR, SINON 

NOUS COURIONS À LA 
CATASTROPHE. 


UE NE VOULAIS PAS 


FAIRE À MAL. = 


VOUS SAVEZ a 
COMBIEN TOUT CECI 
EST IMPORTANT POUR }- 
MON EMPLOYEUR. 
ÉT POUR MOI, 
BIEN SOR 


MOI QU 
VOUS CHERCHE 
PARTOUT DANS LA : 


E OEPUIS LE 
DERNIER 


MAIS VOUS 
N'AVEZ MBME 
11S LE TEMPS 
VOTRE NOM 
JE VOUS 
M'AVEZ SORTIE DE 
LA FABRICA 


TANT MIEUX 
JE LES APPRÉCIE 
VRAIMENT, VOS FLOR 
DE LUNA, BIEN QU'ÊTANT 
UN AMBRICAIN 
INCULTE 


UE NE PENSAIS PAG 


ARE, QUE 


E AMR OÙ dA HAVANE 


VOUS TROUVER SUR LÉ MALEC ONŸ P 
/& 


UE PENSAIS QUE LES 
AMÉRICAINS 


NE PENGEZ PAS 
POUR NOUS, LADY PORTERO, 
NOUS N'EN VALONS 
PAS LA PEINE 


HA, HA, HA... EN 

TOUT CAS VOUS ÎTES 

AMBRICAIN BIEN ATYPIQUE, VOS 

COLLIGUES SE COMPORTENT 

PLUT: COMME DES 
RUSTRES 


NOUS N£ 
VALONS Ni 
PLUS NI MOINS 
QUE LES 5 
AUTRES. JE CROIS 
SAVOIR QUE LES 
BGPAGNOLS ET LES CUBAINS 
NE SONT PAS TOUS DES 
GENS DISTINGUAS 
NON PLUS 


VOUS Êres 
AMUGANT. ÇA ME 
CHANGE DE CES 
DERNIÈRES 
SEMAINES. 
ÊT CERTAINEMENT 

DES PROCHAINES. IL VA 
Ÿ AVOIR UNE GUERRE, 

N'EST-CE PAS P 


IL À MÉMI 
PARLE D'INDÉPENDANCE 
| MAIS JE NE CROIS PAS QU'IL 
ATTENOE VRAIMENT 
UNE HÊpPOoner 
IL POURPA 
ANG ENVAHIR CLIMA EN 
HÉNOANT LUS BSPAGNON 
PONGAULE 


BOUS LA PREBBION 
DU CONGRAG, MoKINLEY 
NOTRE PRAGIDENT, À DEMANDÉ À 
L'EGPAGNE DE METTRE PIN À LA 
RBVOLTE EN CONCLUANT UN 
ARMI@TICI AVEC LA 
RÉMELLION 


Char POUR 
LIMARER CUHA, OU 
teT-CÉ QUE YOU 
LE VOULEZ 


Ÿ MOI PU NI 
[ SA18 PAG rm pPOoù Ÿ 
VEN US Lee @ 


f PROPRIÊTAIR 


UHAIN 
D ANNEXE 
NT AIN LE 


/ 7 


UE PENCHERAIS es 
PLUS POUR L'INDÉPENDANCE 
(| MAIS JB DOIS DIRE QU'EN CE MOMENT 
),. CE N'EST PAS MA PRAOCCUPATION 
PRINCIPAL 


AH BON P 
C'EST VOTRE AVENIR 
QUI SE JOUR, POURTANT. QU'EST-CI 
QUI VOUS PRBOCCUPE AU POINT 
DE NE PLUS VOUS GOUCIER 
O8 L'AVENIR P 


M'AVEZ TOUJOUI 
PAG DIT VOTRE 
NOM 


LIÉUTENANT 
JOHN FLEETWOOO 
DÉ LU MARINE 
POUR OU 
SURMR 


45 


x, 
ot 


IE 
E y, / / 


FEU 
Hd 


\ 


RE 


Car, ar bout du compte, 
us pas tous une 

onde vouloir 

uelqu'un ? 


Cubu est décidément une ile 
bien étrange. Tout ici est propice 
av bonheur, à la sérénité, pourvu 

qu'on puisse faire danser les 

volutes d'u Flor de Luna 


Eu 


le ne dévés pag que mer 
vengeance dE ma rUsOn 
d'être, Ce sont plutét les 
circonstances qué ervont 
ainac décida 
CECI = + 


Une opportuniti 
env quelque sort 


nr # 


Et puis, lorsqu'il s'agit 
de mettre uv terme à 
des décennies de Mal 
absolu, peut-on 
vraiment parler 
© vongennce ? 


ag juste 
> action ? 


Nous voulons tous noug 

voir plus riches, plus célèbres; 

enfin reconnus pour ce que 

nous sommes Oiv ce que 
nous croyons étre 


Pourtant depuis plus de quatre 
siècles, Vhomme ne trouve ici 
que misère, violence, destruction, 
corruption et cupidité 


Et je ne comptais pas 
déroger à cette règles 


Ps 


Boiserte Er Lambert, 2012 Ÿ 
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‘“ LA FORTUNE DES PORTERO 
EST TÂCHÉE DU SANG DES CASTELLANO. 
IL FAUDRA UN JOUR PAYER 
ET ON VOUS SAIGNERA À VOTRE TOUR 
JUSQU’À CE QUE JUSTICE SOIT FAITE, ” 
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